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LA CHINE ET L'EUROPE 

Ce qui se passe en Chine n'est 

pas fait pour nous tranquiliser, 

malgrès l'apparence rassurante 

des dernières nouvelles. La lu-

mière est kin d'être faite complè-

tement sur ce qui s'est passé, de-

puis un mois, à Pékin, et sur-

tout sur ce qui s'y passe en ce mo-

ment ; elle est moins faite encore 

sur les intentions, les arrière-pen-

sées et le plan caché du gouver-

nement chinois. 

Aussi, quand nous apprenons 

que les troupes alliées vont mar-

cher sur Pékin, en ordre disper-

sé, sans ensemble et sans enten-

te, les plus préssés, partant les 

premiers sans attendre les autres, 

nous sommes prisd'une invincible 

inquiétude et nous appréhendons 

de nouvelles et cruelles déceptions. 

Ce n'était vraiment pas la peine 

de tant tarder à se mettre en rou-

te pour porter secours à nos mal-

heureux ministres, si on ne de-

vait pas donner aux chinois l'im-

pression que c'était l'Europe tout 

entière qui s'avançait sous le mê-

me drapeau avec des chefs indis-

cutés. 

La guerre par petits paquets est 

la plus mauvaise de toutes quand 

on veut frapper un grand "coup 

et produire une forte impression 

morale. 

Ce décousu millitaire est d'au-

tant plus inexplicable que la mar-

che sur Pékin se présente, à cette 

saison de l'année, de l'avis de 

tous les hommes compétents, 

comme très difficile et très ris-

quée. C'est la saison des grandes 

pluies qui va permettre à l'armée 
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Quelques instants après, la rue était 

redevenue silencieuse et déserte. 

Cependant, en face de l'hôtel du Mont 

Blanc, dissimlés dans un renfoncement 

de porte, deux agents en bourgeois guet-

taient... 

Bientôt, ils virent apparaître Thérèse 

sortant de l'hôtel. 

Furtivement, elle jotft un regard au-

tour d'elle ; puis résolument, elle se mit 

à marcher dans la direction de la place 

Clichy. 

Les deux agents la suivirent, se te-

nant, derrière elle a une distance cal-

culée. 

chinoise de retarder le mouve-

ment en avant des troupes Euro-

péennes, presque sans coup férir. 

Si on ajoute à cela les maladies 

qui commencent à sévir terrible-

ment et qui menacent de décimer 

une armée dont les" vides seront 

si lents à combler, on se sent en-

vahir par des inquiétudes bien 

légitimes, et on en vient à se de-

mander si on ne va pas faire le 

jeux des Chinois en divisant la 

force compacte qu'on devait leur 

opposer et en leur laissant l'es-

poir d'en triompher séparément. 

Nous savons qu'on répond à 

cela que le temps presse, que nos 

ministres prisonniers ne sont pas 

sur un lit de roses et qu'il est ur-

gent de voler à leur secours, ne 

fût-ce que pour donner à réfléchir 

aux insurgés et au gouvernement 

chinois, en leur laissant croire 

que les armées européennes peu-

vent faire leur entrée triompha-

le à Pékin d'ici à quelques jours. 

Ce serait fort bien si cet essai 

d'intimidation était suffisant pour 

paralyser les mauvais desseins du 

gouvernement chinois et sauver 

la tète de nos ministres. Mais com-

me il est très exactement ren-

seigné sur la faiblesse numé-

rique de l'avant-poste européen-

ne, il est fort à craindre que bien 

loin de se laisser intimider, il se 

sente encouragé à la résistance et 

ne rêve de prendre la revanche 

de son échec de Tien-Tsin. 

Il le peut d'autant mieux qu'il 

a pris ses précautions, avec une 

perfidie qui devrait frapper nos 

diplomates européens, s'ils étaient 

aussi fins que les chinois, pour 

mettre les apparences de son cô-

Mais la fine mouche, qui les avaient de-

vinés, et qui maintenant les sentait sur ses 

talons, murmurait entre ses lèvres : 

— Ne vous gênez pas, mes gaillards ! 

Nous verrons bien qui de nous arrivera 

le premier chez la comtesse de Stickel-

berg ! 
I V 

Dans la geule du loup 

11 est un personnage de notre récit que 

nous avons quelque peu perdu de vu 

au cours des événements qui se sont dé-

roulés sous les yeux du lecteur et au-

quel il nous faut revenir sans tarder : 

nous voulons parlé de la comtesse de Sti— 

chelherg. 

On se rappelle peut-être que la com-

tesse — ou plutôt Mme Louise, comme elle 

se faisait appeler maintenant — avait 

dit à Thérèse, son ancienne camériste, 

au moment où celle - ci prenait congé 

d'elle .' 

— Préviens ce jeune homme que tu 

vois là, en face, sur le trottoir, que je l'at-

tends. 

té, de quelque façon que les évé-

ments tournent . 

En désavouant les Boxers com-

me « des bandits », en demandant 

la paix et en réclamant la mé-

diation du Président de la Ré-

publique, de la reine d'Angleter-

ri-, du Président des Etats-Unis, 

des empereurs d'Allemagne et 

de Russie, de tout le monde en-

fin, le Tsung-li-Yamen s'est mis 

hypocritement en situation de 

protester de ses excellentes inten-

tions et de dire qu'il ne voulait pas 

la guerre, qu'il est prêt à accor-

der à l'Europe toutes les répara-

tions légitimes, et qu'il est fer-

mement résolu à prendre nos mi-

nistres sous sa protection en ga 

rantissant leur sécurité. 

Si nos malheureux ministres 

sont massacrés, il ne manquera 

pasdedire qu'il lui a été impos-

sible de les soustraire a la fureur 

populaire, et que c'est l'attaque 

des Européens qui, en surexci-

tant le fanatisme chinois, a été la 

première cause du malheur. 

L. M-, 

Le prix d'un homme artificiel 

Un médecin allemand attaché à l'un 

des hôpitaux militaires de Munich, pos-

sède dans son service un artilleur qui n'a 

ni bras, ni jambes, et dont la moitié de 

la figure a été emportée par un éclat 

d'obus, en 1870. Grâce à un masque mét 

alliquj habilement ajusté sur son visage 

on a pu lui conserver la vue. 

Cet invalide ayant été muni, il y a 

quelques mois, d'une nouvelle paire de 

membres perfectionnés, le médecin de 

Munich a eu l'idée de calculer combien 

coûterait un homme artificiel, c'est-à-

dire équipé de tous les appareils inven-

ventés par la science moderne. Une 

Thérèse, s'était empressée d'exécuter 

l'ordre de sa bienfaitrice, et le jeune hom-

me ne s'était pas tait répéter deux fois 

l'invitation. 

L'osqu'il fut en présence de la comtesse, 

il lui dit : 

— Ainsi vous me pardonnez l'insisiance 

que j'ai mise à pénétrer jusqu'ici ? 

Elle répondit simplement, sur un ton 

plus triste encore que grave : 

— Longtemps, Monsieur, j'ai hésité à 

vous recevoir. Votre famille, cependant, 

m'était connue, car mon pauvre mari me 

parlait souvent des Bslcourt chez lesquels 

i lfréquentait à Vienne... Mais j'avais fait 

un vœux : poursuivie par le Destin inexo-

rable, accablée par ie malheur, j'avais pris 

le parti de me retirer du monde des vi-

vants, pour ensevelir ma douleur dans la 

plus obscure des retraites... Parfois, j'ai 

songé à la mort ; mais je suis chrétienne. 

Et puis le ciel ne m'a pas enlevé encore cet-

consolation de pouioir pleurer et prier 

sur les tombes entrelacées de mes morts 

bien-aimés.. 

paire de bras avec les mains art'culées 

730 francs. Une paire de jambes articu-

lées, environ 700 francs. Un faux nez 

en métal vaut 500 francs. Pour 650 fr. 

on peut se procurer une paire d'oreilles 

munies de tympans artificiels et de ré-

son nateurs. Un râtelier complet avec 

palais en platine se paye de 200 à 450 

francs. Enfin pour une bonne paire 

d'yeux bien nature, il faut mettre au 

moins 140 francs. La dépense totale 

serait donc d'environ 3 )00 francs pour 

« raccommoder » suivant toutes les rè-

gles de l'art moderne, un homme qui 

aurait perdu l'usage de ses membres 

et une partie notable de la tête. 

CHRONIQUE LOCALE 

ET RKGIMl E E 

SISTERON 

Chasse. 
Joyeux éhasseur vite en campagne, 

Du Cor, n'entends -tu pas le son ? 

t& n ton (bis) tontaine, etc. 

S'ils n'ont pas chanté ce vieux refrain, 

nos tueurs de gibier n'en sont pas moins 

partis allègres et gais pour cette guerre 

d'extermination déclarée le 15 du cou-

rant, à la gent à poil et à plume. 

Si quelques-uns ont gonflé le carnier, 

bien d'autres — les plus nombreux, — 

sont revenus bredouilles, maugréant 

contre les chiens qui .ne prenaient pas 

la piste, le fusil qui a fait long feu ou 

ces gueux de braconniers qui ont eu le 

soin dépasser préalablement l'éctimoire. 

Le soir de l'ouverture, il est imprudent, 

si l'on craint tant soit peu la migraine, 

de s'aventurer dans un calé fréquente 

par des chasseurs. C'est, de longues 

heures durant, le récit, sans interrup-

tion, d'imaginaires exploits cynégéti-

ques, avecaccompagnements, par imi-

tation des aboiements de chien. 

C'est drôle et cela sera ainsi jusqu'à la 

consommation. des siècles. 

^S^-

Comment avez-vous découvert cette tris-

te maison où je vis ignorée sous un nom 

d'emprunt ? J'ai lu quelques-unes de vos 

lettres... Je devine que voiis m'aimez,.. 

Vous êtes jeune, enthousiaste... Ne persé-

vérez pas dans la voi°. où vcus vous êtes 

inconsciemment engagé, oubliez-moi, il en 

est temps encore. Jamais la parole de 

Dame ne fut plus vraie : « Pour ceux qui 

entrent ici, pas d'espéiarce » !.. Etcomme 

la Sieglinde de Wagner, j'ajouterai : « 

Fuyez cette dem.ure qui n'abrite que la 

détresse ! » 

— Peut-êrre turais-jt dû fuir moi mê-

me : j'eusse ain- i évité crtte douloureuse 

explication. Mais il me semblais que je vous 

devais, que je me devait à moi - même de 

ne pas vous tromper plus longtemps. II 

m'eût été facile de vous faire rerdre ma 

tr ce ; j'ai préféré vous dire loyalement 

en face, passez votre chemin, monsieur ; 

laissez à ses pleurs, à sa tristesse celle pour 

qui n'existent plus iii bonheur, ni consola-
tion. 

( A Suivre ) 
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Si! 

Variétés Sisteroniiaises. — 

La réouverture du music-hall de la rue 

Droite, a lieu ce soir par les débuts de 

Mlle Schmit, romancière : Mlle Clédor, 

chanteuse de genre et M. Cortès, bary-

ton. Comme attraction inédite au con-

cert des Variétés, on nous annonce les 

ombres chinoises du Chat Noir. Enfin le 

piano sera tenu par Mme Laurent. 

Nous rendrons compte samedi pro-

chain des débuts de cette n mvelle 

troupe. 

fa 

Concert. — Le corcert donné di-

manche soir, rue de Provence, par la 

symphonie des To.ristesdes Alpes, a 

été un nouveau succès pour nos artis-

tes amateurs. Une foule compacte as-

sistait à cette audition. Les cafés regor-

geaient de clients. Des applaudissements 

nourris ont souligné chaque morceau, 

indiquant combien cette distraction 

était goUtée du public. 

fa 

Nécrologie. — Les obsèques civi-

les du citoyen Allier, depuis trente ans 

garde champêtre de notre ville, ont eu 

lieu cette semaine. Il était âgé de 80 ans 

et faisait encore son service avec une 

vigueur que pourraient envier bien des 

jeunes. 

•Jg fa 

Conseil Municipal. — Le Con-

seil Municipal a dû se réunir hier soir, la 

troisième session ordinaire étant ou-

verte depuis dimanche 12 courant. 

A propos de questions d'Octroi, quel-

ques pêcheurs en eau trouble, sur les-

quels nous auront sans doute a revenir 

escomptent déjà les incidents qui pour-

raient se produire à ce sujet. 

Conseil Général. — Le Conseil 

général des Basses Alpes se réunira le 

lundi 20 à 3 heures de l'après midi, 

pour la tenue de la deuxième session 

ordinaire de l'année. De nombreux com-

pétiteurs convoitant le siège du canton 

de Sisteron, bientôt vacant, nous 

avons de la copie en perpective. 

< fa 
Exposition de Versailles — 

A l'occasion des grandes fêtes de Ver-

sailles, une Exposition des Produts-

Echantillons du Commerce, de l'Agri-

culture, de l'Industrie et des Arts s'ou-

vrira dans cette ville le 25 Août et sera 

close le 5 Décembre 1900. 

Des prix qui consisteront en diplômes 

seront décernés pai un Jury aux pro-

duits exposés selon leur mérite. 

On est prié, pour recevoir les docu-

ments et renseignements, de s'adresser 

au siège de l'Administration à PABIS, 

25 Avenue Gambetta. 

<fa 
ÉTAT-CIVIL 
du 3 au 17 Août 1900 

NAISSANCES 

Néant. 

MARIAGES 

Entre Blanc Marcelin- Lucien, proprié-

taire et Bernard Joséphine- Augustine. 

DÉCÈS 

Allier Jean-François, garde-champê-

tre; 81 ans. 

Le Livre d'Or de l'Exposition de 1908 
Le numéro 10 du Livre d'or nous montre les ré-

sultats obtenus par l'hygiène moderne en nous 

faisant parcourir les différentes salles du Pavillon de 

l'Hygiène, Puis il nous conduit au Pavillon du Mexi-

que et nous fait constater les progrès réalisés de-

puis trente années de paix par la République Mexi-

caine. Il nous transporte ensuite à Vincennes où, 

continuant la série de ses intéressantes promenades 

à travers l'annexe, il nous permet de visiter les habi-

tations ouvrières. 

Les efforts faits par les exposants qui ont participé 

â la grande œuvre de concorde et de paix seront 

bientôt récompensés ; en attendant le verdict du Jury 

Le Livre d'Or de l'Exposition nous montre les médailles 

qui ont été exécutées dans ce but par les meilleurs 

graveurs. 

Après une intéressante visite au petit pavillon de la 

Réunion, il nons mène enfin dans la coquette cons-

truction que la République de l'Equateur a édifiée au 

Champ-de-Mars. 

-Prix du fascieu'e : 0 fr. 50. 

Pou- les abonnements, s'adresser au Journal où à 

M. EDOUARD COIINELY. Editeur, 101. rue de Vau-

girard, Paris. 

Avis, - M. Alméras, tailleur à l'hon-

neur d'informer sa clientèle, que son 

atelier est transféré, traverse de la 

place, maison RAVOUX. 

Refusez-le 
Si vous ne lisez-pas sur chaque savonnette 

Le nom Victor Vaissier, et celui de Congo 

Le produit qu'on vous offre est sûrement du faux 

Refusez-le : c'est une fraude malhonnête. 

Parfumerie du CongotllS, rue Réaumur. 

Trains spéciaux pour l'Expo-

sition. — Comme nous l'avons annon-

cé précédemmeat, un certain nombre 

de trains spéciaux desservant les gares 

de notre région permettront d'aller faire 

une visite à 1 Exposition Universelle de 

1900 dans le courant du mois d'août. 

Le prix des billets aller et retour dé-

livrés pour ces trains varie de 24 fr. 50 à 

32 fr. selon le point de départ. 

La durée du séjour à Paris sera d'une 

semaine au moins. 

Pour l'horaire, s'adresser à toutes les 

gares de la Compagnie P.-L.-M. 

11 est rappelé que le nombre des billets 

pour chaque train est limité au nombre 

des places offertes dans le train et que, 

par conséquent, la distribution de ces 

billets à prix réduits cessera dès que, le 

quantum sera atteint. 

— EXPOSITION UNIVER-

SELLE — VACANCES DE 1900. Trains 

spéciaux de Nice à Paris. — A l'occa-

sion de l'Exposition Universelle et des 

Vacances la C 1 " P.-L.-M. mettra en mar-

che, pend tnt le mois d'août, deux trains 

spéciaux, prix réduits, composés de" voi-

tures de 2° et 3" classe. 

l r Train 

Aller — départ de Nice, le 8 Août. 

Retour — Paris, le 18 — 

2me Train 

Aller — départ de Nice, le 20 Août. 

Retour — Paris, le 30 — 

Prix (aller et rétourj 2 S classe, 55 francs 

3 a classe 31 frs. 

Pour tous autres renseignements, voir 

les affiches et prospectus publiés par la 

compagnie. 

MOTS 3PR0PG3 

Un boursier r.iconte qu'il est proprié-

taire de mines de sel considérables dans 

un pays plus ou moins fantastique. 

— Ces mines doivent vous rapporter-

beaucuup ? 

— Oui, dans les premiers temps.... 

malheureusement, les ouvriers ont bien-

tôt rencontré des couches de poivre qui 

ont sérieusement entravé l'exploitation. 

On cause de tours d'escamotage : 

— J'ai vu, hier soir, un prestidigita-

teur qui pouvait tirer deux différentes 

sortes de liqueurs de la même bouteille. 

— Moi, je connais un épicier près de 

chez moi qui fait sortir toutes sortes de 

vin du même tonneau. 

# 
# • # 

— ("'e qui démolit l'estomac, disait un 

de nos plus aimables parasites, c'est de 

dîner trop souvent en ville. 

— Moi, répond un petit employé, 

c'est de dtner trop souvent au restau-

rant. 

— Et moi, soupire un bohème, c'est 

de ne pas dtner du tout. 

Un docteur rentre chez lui en se frot-

tant les mains. 

Si le bon Dieu n'est pas content de 

moi, il sera difficile. 

_ ? 

- — Je lui ai envoyé trois clients cette 

semaine. 

A L0UBB II K SUITE 

UÎV MAGASIN 
SITUÉ DANS LE CENTRE DE LA VILLE 

pouvant servir à tout commerce 

S'adresser au Bureau du jour nal. 

Un contrat d'Assurance-Vie 

Vie peu ordinaire 

M. Vincent Schenck, agent général à 

New-York de la Métropolitan-Life, 

s'est distingué en apportant à Ja Compa-

gnie une énorme police. Il s'agit d'une 

assurance de cinq millions et demi de 

francs sur la vie de quatre associés d'u-

ne importante maison de commerce MM. 

Richard, Auguste, Hahne et Willeau 

Kellner de la maison Halme et C' e éta-

blie à Broad Street à Newark (New-Jer-, 

sey). . 

La prime annuelle s'élève à 248,893 f. 

75 cent, et elle est certainement la 

plus élevée que jamais aucune Compa-

gnie ait eu à encaisser sur une seule af-

faire. Le capital assuré est réparti sur 

.«3 polices d'une durée de 20 années 

chacune avec accumulation de bénéfices 

M. Schenck, l'heureux courtier de 

cette belle opération, ne s'occupe d'as-

surance sur la vie que depuis 1897, à 

partir de cette date jusqu'au premier 

juillet courant il à réalisé par ses pro-

pres démarches des affaires nouvelles, 

représentant en capitaux assurés la 

somme de 24,330,920 francs et en pri-

mes 1,250,275 francs. 

Voilà un pays où les gens sont plus 

prévoyants que chez-nous. Pratiques 

comme leurs cousins les Anglais, ils 

pensent à l'avenir et se reservent une 

poire pour... .la vieillesse. 

REVUE FINANCIÈRE 

ÉTUDE DE W MARGAILLAN 
HUISSIER 

à SISTERON (Basses- Alpes) 

PAR 

AUTORITÉilc JUSTICE 

Le DIMANCHE VINGT-SIX Août 

mil neuf cent à DEUX heures du 

soir, au PLAN DE VAUMEILH, 

devant la ma son de ferme ayant 

appartenu au sieur TOUCHE Aubin ; 

il sera procédé par le ministère de 

M
6 MARGAILLAN, huissier à Siste-

ron, à la vente aux enchères publi-

ques de divers objets mobiliers, bes-

tiaux, récolt s, véhicules, instruments 

aratoires ; comprenant : gros four-

neau en fonte, mulets, poules, foin, 

paille graine de sainfoin, charrette, 

tombereaux, rouleaux à fouler, char-

rues, harnais, etc. 

La vente aura lieu au comptant 

sous peine de revente par folle-en-

chère avec 5 0/0 en sus du prix pour 

les frais d'adjudication. 

Vhuisder, 

MARGAILLAN. 

UN MONSIEUR 2? ST!?» 
connaître à tons ceux qui sont atteints d 'une 
rraladie de la peau, dartres, eczémas, boutons 
démangeaisons, bronchites chroniques, ma-
ladies de la poitrine, de l'estomac et de 
la vessie, de rhumatismes, un moyen infail-
lible de se guérir promptement ainsi qu'il l'a 
été radicalement lui-même après avoir souf-
fert et essayé en vain tous les remèdes 
préconisés. Cette offre, dont on appréoiera 
le but humanitaire, est la conséquence d'un 
vœu. 

Ecrire par lettre ou carte postale à M. 

Vincent, 8, place Victor Hugo, à Grenoble, 
qui répondra gratis et franco par courrier et 
enverra les indications demandées. 

Tous les dimanches à l'Hôtel des 

Acacias : Glaces et Sorbets. 

Paris, le 15 Août 1900 

La bourse, quoiqu'il se traite peu d'affai-

res reste sons une .bonne impression. Nos 

Rei tes sont fermes. Les oi° à 100.30 , le 

3 1(2 à 102. 

Les établisements de Crédit gardent une -

excellente tendence avec peu de change-

ments 

Le Crédit Lyonnais s'avance à 1066. Le 

Comptoir national d'escompte vaut 591. 

la Société générale à 608. Le Crédit foncier 

reste à 660. 

L'Union Foncière de France possède en 

Tunisie, entre autres domaines, celui d'El-

Mahrine, à 30 kilomètres de Tunis, et qui 

est en pleine exploitation. Les 5. 000 ac-

tions de 100 frs. de cette société, déjà co-

tées. 100 1rs. ont un revvnu fixe de 4, frs. 

ainsi que le permet la loi tunisienne, mais en 

outre elles participent de 80 0 |O dans les bé-

néfices nets de l'entreprise. 

Sur le marché en banque l'obligation Hos-

tein se tient à 101 On a inscrit 155 .rs. com-

me dernier cours sur le Eio-Tenido étant 

donné la hausse du cuivre, on dit en bourse 

que le cours de 200 frs. ne tardera pas à 

être ̂ atteint, 

Les charbonnages russes sont en faveur et 

les Charbonnages de Mikhailovka clôtu-

rent à 107.50 : on demande l'action inter-

national Z'iic. 

Les Obligations de la Sociétés des Abat-

toirs Communaux d'tvry - sur - Seine. Les 

Tramways de Paris et du département 

de la Seine sont cotés à 815, Nous avons 

enregistré une nouvelle plus value des re-

cetes pour le mois de Juillet. 

Nos Chemins de fer sont clames 

DERNIERS COURS 

3 olo 10O. 30 

3 1[2 om 101. 10 

Crédit Foncier 665 

Comptoir National d'Escompte 592 

rédit Lyonais 1.068 

Société Générale 608 

g———— 

LECTURE POUR TOUS 
Voici les vacances. Quel livre, qu'elle re-

vue pouvant convenir à toute la famille, 

emporter à la campagne ? Telle est la ques-

tion qu' on se posa. Elle peut sembler em-

barassante à quelques-uns. Mais pour tous 

ceux qui connaissent les LECTURES POUR 

Tous l'atrayante revue populaire que publie 

Hachette et Cie. est facile à résoudre. Une 

foule d'illustrations abondantes et ourieuses, 

des articles d'actualité ou de vulgarisation 

pittoresques, des nouvelles et "récits, voilà 

bien des éléments de distraction pour occu-

per les loisirs de vigilature. 

Dans le numéro d' AOÛT des LECTURES POUR 

TOUS qui vient de paraître on lira les arti-

cles siuvants : 

La fournée d'une élégante à Bytance, par G. 

Schlumberger, de l'Institut : Dam les eoulit-

tet du Jardin des Plantée : Ce qu'entendent et 

se que disent les Sourds-Muets : La République 

des mauvais garnements ; Les hommes qui adorent 

les animaux ; Il y a cent ans, par Edmond Biré 

Au pays des Pardons : Les crimes t'abaissent, les 

montagnes s'ouvrent ; Pour le malheur malgré l'a-

mour, roman. 

Le numéro 50 cent. — Abon. : Un an : Paris, 

6 fr. Départ. 7Ir. ;Etr. 9fr 

Marché d'AIx 

du 16 Août 1900 

Bœufs limousins 1 35 a 1 40 

- Gris 1 33 à 1 28 

— Afrique » ■>» à » »» 

Bœufs du pays U » 0 à » »» 

Moutons du pays » »» à » » » 

du pays (non tondus) » »» à » D » 

— de Barcelonnette » »» à » » » 

— de Gap » »» à » » » 

— Monténégro » »» à » »» 

— Espagnols » » o à » »» 

— Métis » »» à > »» 

— Moutons Africains 1 38 à 1 42 

— réserve { 48 à 1 52 

les fait pousser tt 
les empêcha ce se 
cassar.Un essai 
convaincra. 

LeMELROSErend 

positivement auxoheveUX 

p̂ ^a
e
n„8lTnuanee 

; treuve à Sisteron chez M. H. REBATTU , merc. parf. rue Porte de Provence. 
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AVIS AUX AVICULTEURS 

POUDRE OVULATR1CE 

du Dr Dumoulin f$ * * * 

PARIS , 89, RUE DE RICHELIEU , 89, P>çis 

Moyen intiUible de taire pond re 

Pcules, oies, canes, dindes, faisans 

La période de troic? qui règne à cette époque 

de l'année est un obstacle absolu à la ponte 

des volailles si on les abandonne aux seules res-

sources de la nature. 

Eh bein 1 grâce à la Poudre ovulatrice mé-

langée à raison d'une cuillerée à bouche pour 

dix poules, à leur nourriture ordinaire, cha-

que poule vous donne un œut chaque matin, 

même par les plus grands froids. 

La poule à l'âge de la ponte est pourvue par 

la nature d'une grappe ovarienne qui contient 

chez les bonnes pondeuses 600 800 à œufs, 

qu'elles pondent en 6 ou 7 ans. Mais l'emploi 

de la poudre ovulatrice, qui est stimulante et 

et reconstituante, fortifie et active le dévelop-

pement de la grappe ovarienne et force pour 

ainsi dire la poule à pondre en 3 ans ce qu'el-

le aurait mis 7 ans à produire sans son aide 

Il n'est pas nécessaire d'acheter de grandes 

quantités pour faire l'expérience. 1 kgr, suffit 

mais il faut avoir soin de séparer soigneusement 

des autres volailles, les poules qu'ont veut trai-

ter, afin qu'elles aient régulièrement chaque 

matin la dose qui leur est nécessaire. 

Aussi ne saurions-nous trop recommander 

aux éleveurs, pour qui ce sera une source de 

revenus, et à l'amateur, pour qui des œufs 

du jour sont le plus grand régal, {de se servir 

de notre poudre ovulatrice. 

La dépense est minime, puisqu'elle ne co Cite 

que 0 fr 10 par mois et par poule, pour 

avoir 100 œufs en plus par an et surtout en 

avoir au moment où les œufs coûtent le plus 

cher. 

La qualité de notre poudre ovulatrice et 

nos prix défient toute concurrence. 

Prix : le kilog 2 fr. 2 fr. 60 franco, 

Par 2 kil. 500.... S fr — 

Par 5 kilog. . . 9 fr — 

Par 10 kilog.... 17 fr — 

Pour éviter à nos clients les frais de rembour-

sement, nous les prions de nous envoyer le 

montant de leur commandes en mandats ou 

ons de poste. 

LA G U Ê R I S 0 N DES SOURDS 
L'action électrique continue d« 

YAudiphone invisible Bernard rend l'ouïe 
naturelle aiix sourds et ce merveilleux 

^appareil est la base d« 
la Méthode aurivoltaïque. 
Le Directeur de l'Institut 
National de la Surdité, 
7, rue de Londres, à Paris, 
envoie gratuitement le 

'journal " La Médecine 
des Sens" à toutes les personnes qui 
en font la demande. 

REPRÉSENTANTS StSTi^toE 
lités des personnes sérieuses pour placer 

huiles dolives et savons. Appoints 120 frs. 

par mois ou remises très élevées. Ecrire à 

Théophile Berthon, fabricant à Salon 

(B. D. E.). 

A LOUEE 

VÏUA BSU-AÏR 
sise à 100 mètres ds la Gare de Mison 

Jardin anglais, fruits divers ombrages, 

pêche, chasse. 
PRIX 'MODÉRÉ 

S'adresser à M. HEIRIÊS, notaire à 

Sisieron. 

A Vendre ou à louer 
présentement 

UNE BOULANGERIE 
BIEN ACHALANDÉE 

SISE A RIBIERS, AU CENTRE DU BOURG 

S'adresser à M. Antoine CHAUVIN, propriétaire 
Facilité de payement 

16, Rue Deleuze, SISTERON (B.-A.) 

Chaussures de luxe et de fantaisie, 
pour hommes. Dames et Enfants 

COMMANDE ET CONFECTION 

cloués, sur mesure, à des prix modéré 

NOTA. — On est prié de réclamer le 

billet de tombola a tout achat d'une 

paire de chaussure. 

TRICYCLE à Vendre 
BONNEJ OCCASION 

S'adresser au bureau du journal 

ATELIER DE SERRURERIE 
FORGE ET TRAVAUX POUR MOULINS 

SABATIER dit BOURGUIGNON 

GRANDE PLACE SISTERON 

CYCLES & ARMES 
Réparations en tous Genres 

VIN DE MENAGE 
géranti à l'analyse à 8 fr. l'hectolitre, 

ogé et rendu franco gare du destina • 

taire, 50 litres essai 4 f. 50. Expédition 

contre mandat-poste à Bredat Henry 

à Montereau (Seine-et-MarneJ. 

RICQLÈS 

«O années de succès 

Grand Prix, exposition universelle Lyon 1894 
Grand Prix exposition universelle Bordeaux 189s 

HORS CONCOURS, MEMBRE DU JURY 
Exposition nationale RHUEN 1896 

Exposit. universelle BPtZELLES 1897 

ALCOOL 

de fiO 

MENTHE 
Le seul Alcool de Menthe Véritable 

BOISSON HYGIÉNIQUE d'un goût exquis et d'une 
fraîcheur délicieuse, calme instantannément la soif 
et assainit l'eau. 

ELIXIR SOUVERAIN contre les indigestions, la 
dysenterie, la Cholêrine, dissipe les maux de cœur 
de tête, d'estomac. 

EXCELLENT aussi pour la Toilette et les dents . 

SE MÉFIER des IMITATIONS . 

EXIGER LE NOM DE RICQLES 

A CÉDER A L'AMIABLE 
Un Atelier de Serrurerie et 

Balancerie 
AVANT 55 ANS D'EXISTENCE 

donnant droit à l'exploitation du brevet 

pour la fabrication de la Romaine dite 

à Moufle commençant à 0 ( système 

Clément Auguste ) autorisée par déci-

sion ministérielle du 22 décembre 1880. 

Très bon poste et de grand avenir, 

la maison étant achalandée et aucun 

atelier de balancerie n'existant . dans la 

région. 

S'adresser pour traiter à Monsieur 

CLÉMENT Auguste, serrurier-ba-

lancier, rue de 1 horloge, Sisteron. 

Facilité pour le payement 

Pour bien voir l'Exposition 
Les Guides à l'Exposition ne manquent pas ; 

mais quel est le plus substantiel, le plus com-

plet et le plus pratique ? Quel est celui qui of-

fre le plus d'avantages à ses acheteurs î Cer-

tainement le Paris-Exposition publié par l'.Al-

manoch - Hachette. 

Le Paris-Exposition-Hachette s'adresse à 

toutes les bourses; il indique la manière de vi-

vre à Paris avec le budget le plus restreint 

C'est le seul Guide qui donne les prix des res-

taurants populaires. 

Le Guide de l'Exposition publié par l'^Al-

manaci Hachette offre à ses acheteurs tant de 

primes et d'avantages qu'il est impossible de 

rêver un Guide plus aventageux : c'est le Gui-

de qui rapporte au lieu de coûter. 

1 plan d'ensemblf en couleurs. 16 plans d'en-

semble partiels, 250 gravures, 35 bous donnant 

droit à des faveurs dans des restaurants, ou à 

des entrées à prix réduit dans les principales 

attractions de l'Exposition et dans des théâtres 

de Paris, sont contenus dans le Paris-Expo-

sition-Hachette, et font de ce volume de 512 

pages qui ne coûte que 1, fr 50, le véritable 

Guide gratuit d». Paris et de l'Exposition. 

Le Guide Paris-Exposition-Hachette sera 

non seulement le Manuel indispensable des 

voyageurs à Paris et des visiteurs de l'Exposi-

tion, mais un livre qu'on relira et qu'on gar-

dera, et qui a sa place dans les bibliothèques 

et les familles, à côté de cette admirable peti-

te encyclopédie populaire : TAlmanack Hachette 

LA SU RDITÉ 

LES MALADIES DE LA GORGE ET DU NEZ 

L'institut Drouet fondé en 1888 

par l'initiative de feu le DOCTEUR DSOUET 

de la Faculté de Médecine de Paris, 

continue son œuvre de bienfaisance en 

indiquant gratuitement par corres-

pondance le traitem înt à suivre pour la 

guérison de . toutes les riffections des 

oreilles, du nez et de la gorge. 

L'Administration, 112, Boulevard 

Rochechouart, Paris, enverra sur 

demande à titre gracieux un exem-

plaire du Journal de la surdité, orga-

ne officiel de l'Institut contenant le ré-

cit des dernières' guérisons. 

ATELIER DE REPASSAGE 

APPRET AU NEUF — GLAÇAGE 

Mademoiselle Th. CHÀBERT 
Rue du Glissoir, 13, Sisteron 

Le Bandage-Obturàteur 

électrique seul guérit, il est souverain dans 

tous les cas des hernie soit nguinal, crura-

les, ombilicales, il est confectionné 'ur l'heu-

re môme en présente dès pors,. nnes qui ré-

clament nos soins. Les bridants résu.tats que 

nous obetenons ohaque jour nous permet-

tent de répondre de la guérison radicales 
des hernies et descentes. 

Nous recomm-indons tout particulièrement 
nos t eintures pour dames suite de gros-
sesse, obésité ot affection de toutes sortes, 
ainsi que nos bandages pour enfants- ne 
blessant jamais. 

NOUVEAUX BANDAGES SANS RESSORTS 
CONCESSION AUX OUVRIERS 

GRANDE LIQUIDATION 
Pour cessation de Commerce 

BRUN ADOLPHE 
RUE DELEUZE (Valaye) SISTERON 

M. BRUN à l'honneur d'informer sa 

nombreuse clientèle, qu'à partir de ce 

jour il sera mis en vente des Chaus-

sures en tous genres, fines et fortes 
pour hommes, femmes, fillettes et en-

fants, à des prix défiant toute concur-

rence. 

A vendre dans de bonnes 

conditions de prix 
Outillage complet de cordonnerie et 

TROIS MACHINES A COUDRE en très, 
bon état dont une à tube. 

A LOUER 
Aux environs de S : steron 

VILLA meublée ou non meublée 
près gare, site pour pêche et chasse 

S'adresser au bureau du journal 

A CÉDER D'OCCASION 
DICTIONNAIRE TROUSSET 

5 volumes en bon état, très jolie reliure 

S'adresser au bureau du Journal 

•"siSTÏROlHOUHfUL 
EST EN VENTE 

MARSEILLE chez Madame GRA. 
Cours Belzunce. 

à AIX chez M. César MARTINET 
Cours Mirabeau 

à TOULON, Chez M-" ROLLAND 
KIOSQUE W 2 J BOULEVARD DE STRASBOURG 

TROIS ÉTAGES 

En très bon état à VENDRE à 

prix modérés 

S'adresser à M. Casimir SAUZE, 

à CAROMBE (Vaucluse). 

A louer présentement 

RESTAURANT D0NZI0N 
Toutes ses dépendances 

Bien achalandé 

Vastes salles aménagées pour ban-

quets et bals ; écuries, remises et gre-

niers. 

S'adresser au Restaurant, à M. Don-

sion, Bouéher où à M. Clergue, maître 

d'hôtel. 

[DE 

UN APPRENTI 
S 'adresser Chez M. BORRÈLY, 

peintre, rue Saunerie, SISTERON. 

ADX 100.000 CHEMISES 
3, rue Tapis Vert, MARSEILLE 

Vente directe du producteur aux 

consomateurs. 

1^13 fr. 30 81 4.50 

HB lï 11233 

En vente chez tous les marchands de jour-

naux et dans les bibliothèques des gare la. 

Collection à 15 cemimes 

I ; / ' n: fr in î i par poste 25 centimes,) 

Editions complètes des c'aefs-d'œuvres de 

toutes les littératures 

VOLUMES PARUS LE 25 AVRIL 1900: 

1 . Le Barbier de Séville (Baumarchais). 

2. Paul et Virginie (Bernardin de St-Pierre). 

VONT PARAITRE 

3. Manon Lescaut 1*° partie (Prévost), 

4 — 2 e partie — 

5. Le Mariage de Figaro (Baumarchais). 

0. Atala (Chateaubriand). 

7. Le Malade imaginaire (Molière). 

5 René (Chateaubriand). 

9. Les Fourberie) de Soarin (Molière). 
10. L'A mare (Molière), 

II est publié un volume, au moins par quin-
zaine. 

Abonnement à 10 volumes (à recevoira u 
fur et à mesure de leur apparition, 2 fr. 25. 

Adresser les demandes, accompagnées du 
montant en un mandat poste, à l'éditeur 
MARCEL RIGORDY , 15 rue Grande -Chaumière 
Paris. 

LA KABILINE 
I Véritable Teinture des ménages, I 

LA KABILINE 
Pour rendre neufs ses Vêtements 

LA KABILINE 
Adoptée par les Personnes économes. 

LA KABILINE 
Vendue dans le monde entier 

! ESSAYEZ-EN! 
Le Paquet: 40 Centimes. 

Le Gérant : AUGUSTE- TURIN 

EN 20 JOURS! 
G TJSHISO IV R A ïlIUALE par 1' I 

ifUilf nsminii cnn Ici SŒU RS «I C H A RIT j 
M W

 ̂
 M

 » GOI.NET. l'ii", ,. y.isaiigfl Snulnioi-, D -

UntHT.PUL 
106, Rua Saint-Dominique, Pari». 

EXPOSITION1 3P3E8 PARIS 

«§e manquez pas de visiter la 

LLE JARDINIERE 
2, Rue du Pont-Neuf, 2, PARIS 

La PLUS GRANDE MAISON de VÊTEMENTS 
DU MONDE ENTIER 

Confectionnés et sur Honore pour HOMMES, DAMES et ENFANTS 

CRÉATION SPÉCIALE POUR 1900 

'^■Complet Exposition =52-' 
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JVLAISOrM DE COHFIflflGE 

L PEY 

- FONDÉE E|4 1848 

OTIIE 
Hue Mercerie, SISTERON, (Basses-Alpes.) 

BIJOUTERIE, HORLOGERIE 
ouFimEiuj^ornauE 

GRAND ASSORTIMENT DE BIJOUTERIE 

«II, ARGENT, DOUBIJi ET NICKEL 

Orfévrer.e, Argent et Ruotz I e titre 

DIAMANTS ET PIERRES FINES 

Spécialité |»onr Corbeille «le Mariage 

Achat au plus haut Cours des matières Or et Argent 

Horlogerie Garantie de Paris, Besançon 
ET GENÈVE. 

INSTRUMENTS DE PHYSIQUE ET DE MATHÉMATIQUES 

LUNETTERIE FINE DE MOREZ 

Longues vues et Jumelles choix supérieur 

KÉPARA.TIONS TRÈS 'SO IGNE ES
 £

ET GARANTIES 

La Grande Savonnerie C. FEIIRIER et C ie | 

arseille 

SAVON PUR 

72 ojo d'huile 

" EXTRA". GARANTI 

LE CHAI 

SAVON PUR 

72 0[0 d'huile 

•'EXTRA" GARANTI 

1 Le SAVON EXTRA MARQUE "Le Chat" est un Savon pur 

j fabriqué avec des matières premières de qualité supérieure, 

il procure une économie de 30ojo sur le poids du savon employé 

Pi a". 
s lf;

l S LES CAFES DELÀ VILLE 

UEURS SUPÉRIEURES CUSENIER 
\ BASE DE FINE CHAMPAGNE 

UINA CUSENIER 
■ * '» 

TONIOUE. LE SEUL VRAI.APÉRITIF. 

ABSINTHE BLANCHE CUSENIER 
NATURELLE , 

A BASE D'ALCOOL PUR DE VIN 

P A PETER i LyXE'ET @)RQIiniâGR 

(BiiiitiiiBmo 
de 

DESSIN 

Papier lngre 

NOIRE ET DE COULEUR 

COPIES DE LETTRES 

r* r^-^ 

impressions 
COMME - : C I A L E S 

ET D E LUXE 

CIRCULAIRES 

Têtes de Lettres 

BSOCHUEES 

Lettres de Mariage 

DE NAISSANCE 

et de Décès 

PRIX-COURANT 

ENVELOPPES -

IMPRIMERIE NOUVELLE 
SISTERON (B. A.) 

AUG. TURIN 

IMPE.IMÉS POTTE MAIEÏE S 

Affiches de toutes dimensions 

La Maison se charge de faire exécuter toutes les 

Impressions Lithographiques 

impressions 
COMMERCIALES 

ET DE LUXE 

FACTURES 

) Livres à Souche 

Labeurs 

PBOSPBOTT7S 

MANDATS 

Etiquettes en Couleurs 
VARIÉE. 

LIVRAISONS RAPIDES — PRIX MODERES _.1% 

GABNETS 
A SOUCHE 

Timbres en Cahoutohouo 

CIRE A CACHETER 

<§arnets d'échéances 

IH1 

CORSETS BALEININE S.G.D.G. 

Le seul vendu garanti incassable, le seul amin-

cissant la taille sans gêner la respiration. 

Maison de vent-î : Mademoiselle Emma BRUN, 

22, Rue Droite, SISTERON. 

Dépô' des Buses Ressort-Fermes jupes et Baleinines 

incassables. 

MACHINESA COU D RE M«S
8
£U?U PERFECTION pour FAMILLES et ATELIERS 

AQBHGK OSKtalLS : MAI80N ELIAS HOWE, fondée en 18(3, 
43, Boul' Stbastopol, 48, Paris, - X.. ANUKÉ <t d'. 

L'EAU SOUVERAINE 
du Docteur B ARRIER Faculté 

Spêo/sl/itt tfs» mêlât/la tlê II p—u 

w, PRIX: FR. 3.50 

GUÉRIT 
rapidement 

les 

PLAIES 

y^VARICES 

giy ULCÈRES 
S VARIQUEUX 
DÂRTRES.ECZÉMAS 

aratuites ûn Dr BARR1EP 
Ph" de l'Éléphant, 6, rue Saint-Côme. Lyon DU I 

Dépôt à Sisteron : Pharmacie FERRANT» 

BANQUE SPECIALE 
DES VALEURS INDUSTRIELLES 

Capital : 20 Millions 
AS, rue ViTlenne, Parla. 

U BANQUE SPÉCIALE des VALEURS IJVDU* 
7RIELLES a l'honneur d'informer les por-
teurs de ses actions et de ses parts 
de fondateurs, qu'elle est sur le point 

de constituer 

La Compagnie Générale Commerciale et Mistriella 
au Capital de 10 Millions de francs. 

Les porteurs des actions et des parts 
de fondateurs de la BA NQUESPECIALE des VA-
LEURS INDUSTRIELLES désireux de profiter 
du privilège de souscription que leur 
confère l'article 7 des statuts, devront sa 
faire connaître à la Banque avant ls 
10 Mai 1899, dernier délai, et lui indi-
quer les numéros de leurs titres. lia 
recevront ensuite les renseignements 
nécessaires et toutes les pièces à. signe* 

Le Gérant, Vu pour la légalisation de la signature ci-contre Le Maire, 

© VILLE DE SISTERON


